
PÂQUES -5- 
 
 Ici, dans l’Évangile de Jean, Jésus vit un moment d’intimité avec ses disciples. 
Avec ceux qui l’aiment, il se laisse aller à des confidences... des confidences étonnantes 
sur son être, sur sa mission, sur Dieu lui-même. Je vous donne un commandement 
nouveau... dit Jésus à ses disciples. Cette consigne d’aimer le prochain n’était pourtant 
pas nouvelle: ni chez les philosophes, ni dans la Bible. L’Ancien Testament en faisait un 
précepte, mais il était souvent étouffé dans un encombrement d’autres lois et 
prescriptions. Pire, peut-être, ce commandement était circonscrit, limité à ceux et celles 
qui partageaient notre façon de vivre et de croire ! 
 
 On pourrait dire que deux caractéristiques fondent la nouveauté du 
commandement de Jésus: d’une part, il en fait un commandement semblable à celui 
d’aimer Dieu - aime Dieu et ton prochain. Et on comprendra plus tard que ces deux 
amours n’en font qu’un ! D’autre part, ce commandement de l’amour mutuel concerne 
toute personne sans limites ou frontières. Ceux et celles que l’on doit aimer .... ne sont 
pas choisis, caractérisés. Le “prochain” c’est toute femme, tout homme que je rencontre 
sur mon chemin. L’amour ne calcule pas, ne choisit pas. Il rejoint tout homme, toute 
femme. 
 
 Mais plus encore, la nouveauté la plus radicale du commandement du Seigneur est 
sans nul doute l’exigence d’aimer le prochain à la manière même de Jésus. Aimer avec 
la même humilité, la même volonté de service et même don de soi que lui. Voilà la 
“nouveauté radicale” de ce commandement. Elle est dans le “COMME je vous ai 
aimés”. 
 
 Au seuil de sa vie, Jésus nous livre son secret. Ce qu’il a voulu et ce qu’il veut 
toujours, c’est d’être le témoin d’une vérité, avouons-le, révoltante: et cette vérité est la 
suivante; Dieu est amour et son amour apparaît tout entier dans le don qu’il va faire de sa 
vie. En Jésus, Dieu se dépouille de sa force pour dire son amour. Trop de force empêche 
l’amour. Ce dont Jésus veut témoigner, c’est que Dieu dit et réalise son amour dans la 
faiblesse ! Avouons-le, aujourd’hui encore ce témoignage est révoltant. Est-ce que nous 
sommes prêts à l’accueillir ? Est-ce qu’il n’est pas encore tout à fait nouveau .... parce que 
toujours à accueillir ? 
 
 Dieu nous parle, nous rejoint, nous aime dans ce qui est faible en nous et autour 
de nous. Voilà l’étonnement du Dieu de Jésus Christ ! Nous sommes aimés par Dieu ! 
Voilà l’étonnement de son amour. Avant même que nous fassions quoi que ce soit pour 
Dieu, avant même que n’ayons le réflexe de nous approcher de lui, il nous aime, il nous 
fait grâce, il nous sauve ! Comme lui nous aime, nous sommes invités à aimer de la même 
façon.  



 
 Nous sommes loin d’un amour qui s’apparenterait à du sentimentalisme ou à une 
philanthropie idyllique. Il s’agit d’aimer à notre tour .... d’aimer parce que nous sommes 
aimés. Ce qui est premier dans notre foi, c’est l’amour de Dieu. C’est parce qu’il 
nous aime que nous voulons entrer dans le mouvement de l’amour. Et il s’agit d’aimer 
pas seulement ceux et celles qui nous sont proches, semblables ... ceux et celles qui nous 
semblent aimables. Ils s’agit d’aimer l’étranger qui ne parle même pas notre langue, le 
sans-abri qui nous fait signe au coin des rues. Aimer l’homme ou la femme qui se noie 
dans ses faiblesses d’alcool, de drogues... Comme je vous ai aimés, dit Jésus.  
 
 Portons bien attention à ce que Jésus dit: À ceci, tous reconnaîtront que 
vous êtes mes disciples. Voilà LE signe que Jésus souhaite voir manifesté dans le 
monde. Un amour comme le sien ! Nous avons, bien sûr, d’autres signes de notre 
appartenance à Jésus: l’Église, les sacrements, les liturgies... Mais ces signes sont 
secondaires et ne sont vrais que s’ils sont authentifiés dans le signe de l’amour fraternel. 
 
 Un monde nouveau est encore à naître ! Ce monde est tellement espéré 
aujourd’hui avec la guerre en Ukraine et les menaces qui pèsent sur la paix mondiale. Ce 
monde est tellement espéré alors que notre “vivre-ensemble” est de plus en plus déprécié 
par le mensonge des politiciens sans vergogne qui manipulent les opinions publiques et 
l’appétit incontrôlé des milliardaires de ce monde qui conduisent notre planète à sa 
destruction.  
 
 Mais, nous croyons contre toute espérance qu’un monde nouveau est en train de 
naître en nous, en vous si aujourd’hui, vous ouvrez votre coeur à la Parole de Dieu. C’est 
aujourd’hui le temps d’aimer à la manière de Jésus. Ce temps pascal que nous vivons 
nous permet de découvrir l’ampleur des transformations que la résurrection de Jésus a 
fait surgir dans le monde. Ne laissons pas ces transformations mourir ! Il nous appartient 
d’actualiser la force de nouveauté que l’amour de Jésus peut faire émerger au coeur de 
notre monde. 
 

Voici que je fais toutes choses nouvelles !  


